
Immigration en France : quelles réalités, quelles idées reçues ? 

Cet article est issu du site The Conversation, nouveau média en ligne d’information et d’analyse de l’actualité indépendant, qui publie des 

articles grand public écrits par les chercheurs et les universitaires. Ici, il s’agit d’un entretien avec un économiste, Anthony Edo. 

La France est-elle un pays d’immigration massive ? 

Anthony Edo : Oui elle l’a été… à la fin des années 1920, lorsque le pays affichait un taux d’immigration record 
devant les États-Unis, ou dans les années 1950–1960. Aujourd’hui, avec en moyenne 200 000 immigrés (définis 
comme des personnes nées étrangères à l’étranger) qui sont entrés chaque année sur le territoire français entre 
2004 et 2012 selon l’Insee ou 235 000 en 2013, soit entre 0,3 % et 0,4 % de la population française, on est loin d’un 
phénomène massif. 

À titre de comparaison, ce chiffre correspond à l’arrivée de 291 supporters dans un Stade de France de 81 000 
places. Avec un tel taux d’immigration, la France est en dessous de la moyenne des pays de l’OCDE (Pays de l’Europe 
de l’Ouest, de l’Amérique du Nord, Japon et Australie), qui s’établit à 0,6 %. En outre, pour évaluer de façon 
pertinente le flux d’immigrés, il faut soustraire aux 235 000 entrées de 2013 les 95 000 immigrés qui ont quitté la 
France cette année-là, ce qui porte le flux net d’entrées d’immigrés à 140 000. 

Qu’en est-il de la présence immigrée en France ? 

Au siècle dernier, la part des immigrés dans la population française est passée de 6,6 % en 1931 à 7,4 % en 1975, 
puis s’est stabilisée jusqu’au milieu des années 1990. En 2014, l’Insee a recensé un peu moins de six millions 
d’immigrés en France, soit 8,9 % de la population. La France se situe ainsi au 17e rang des pays développés pour la 
part d’immigrés dans la population ; en Allemagne et aux États-Unis, par exemple, 13 % de la population est 
immigrée en 2013. 

Ces chiffres sont-ils conformes à la perception que les Français en ont ? 

Loin de là. Les Français interrogés en 2010 par le « Transatlantic Trend Survey » estimaient que la part des immigrés 
était de 24 % alors qu’elle n’était que de 8,5 %.  

Ces écarts sont-ils liés à l’immigration irrégulière ? 

Chiffrer l’immigration irrégulière est par définition difficile. Mais si l’on s’appuie sur  le chiffre plus élevé qui circule 
de 500 000 immigrés en situation irrégulière, la part des immigrés dans la population française n’atteint pas 10 %. 
On est toujours loin de la perception des Français. 

Mais alors pourquoi un tel écart ? Est-ce dû à l’inégale répartition des immigrés sur le territoire ? 

Probablement. La très forte concentration locale des immigrés et leur surreprésentation dans des quartiers 
précarisés et modestes peuvent conduire les Français à estimer qu’il en va ainsi ailleurs et donc à surestimer le 
nombre d’immigrés dans le pays. 

Source : http://www.sudouest.fr/2017/01/17/immigration-en-france-quelles-realites-quelles-idees-recues-3113296-7498.php 

1.Combien de migrants arrivent en France chaque année ? La France est –elle particulièrement un pays d’accueil 

au regard des autres pays développés ? 

2.Quel est le pourcentage de population immigrée en France ? La France a-t-elle un pourcentage plus élevé ou 

moins élevé que ses voisins ? 

3.Les Français ont-ils une perception exacte de la présence des immigrés en France ? Comment Anthony Edo 

explique ce décalage ? Comment toi, pourrais-tu l’expliquer ? 

 

https://theconversation.com/fr
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